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Citation 1

Pages 1 à 3 (chapitre I)

« LE PREMIER LIVRE DE MOYSE DIT GENESE » de l'Ancien Testament dans La Saincte Bible,  

contenant le Vieil et le Nouveau Testament traduicte de latin en françois avec les argumens sur chacun  

livre, déclarans sommairement tout ce que y est contenu, imprimé chez Christophle Plantin, Anvers, 

1578
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Citation 2

Eneas Silvio Piccolomini (Pie II), Remède d'amour, XVe siècle1, 

d'après une traduction du XVIe siècle. 

1 Cité par PIEJUS Marie-Françoise, GUILLERM-CURUTCHET Luce, GUILLERM Jean-Pierre et HORDOIR-
LOUPPE Laurence dans La femme dans la littérature française et les traductions en français du XVIe siècle, 
Lille, 1971, p. 89-99 ; et par Jean Delumeau dans La Peur en Occident. XIVe - XVIIIe siècles, (1978), Paris, 
Hachette littératures, 1999, chapitre 10 : « les agents de Satan : III. La femme », p. 336-337. 
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« Mantuan dit le genre féminin
Estre servile, despit, plein de venin : 
Cruel et fier, remply de trahison, 
Sans foy, sans loy, sans moyen, sans raison
Desprisant droit, justice et equité...
[Femme est] inconstante, mobile, vagabonde, 
Impropre, vaine, avare, indignabonde, 
Suspeditant, bislingue, menassant, 
Querelleuse, baveuse, ravissant, 
Impatiente, envieuse, menteuse, 
Legere à croire, yvrongneuse, onereuse, 
Temeraire, mordante, mensongere, 
Maquerelle, devorante, sorciere, 
Ambitieuse et supertitieuse, 
Petulente, indocte, pernicieuse, 
Delicate, litigeuse, active, 
Despiteuse et fort vindicative, 
De flatterie et de moleste pleine, 
Habandonnee a courroux et a haine, 
Pleine de feinte et simulation, 
Pour soy venger querant dilation, 
Impectueuse, ingrate, tres cruelle, 
Audacieuse et maligne, rebelle...



Citation 3

Page 19

BORROMÉE Charles (saint), INSTRUCTIONS DE S. CHARLES BORROME'E, Cardinal du titre de  

Sainte Praxede, Archevêque de Milan. Aux Confesseurs de sa ville, & de son Diocèse (première édition 

de Acta Ecclesia Mediolanensis, Milan, 1582), traduction de l'italien en français, Lyon, chez Benoist 

Vignieu, 1707. 
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Citation 4

Pages 224 à 226

 BORROMÉE Charles (saint),

 INSTRUCTIONS DE S. CHARLES BORROME'E,  

Cardinal du titre de Sainte Praxede, Archevêque de  

Milan. Aux Confesseurs de sa ville, & de son Diocèse  

(première édition de Acta Ecclesia Mediolanensis, 

Milan, 1582), traduction de l'italien en français, Lyon, 

chez Benoist Vignieu, 1707. 
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Citation 5

Pages 227 à 229

 BORROMÉE Charles (saint),

INSTRUCTIONS DE S. CHARLES 

BORROME'E, Cardinal du titre de Sainte  

Praxede, Archevêque de Milan. Aux Confesseurs  

de sa ville, & de son Diocèse (première édition 

de Acta Ecclesia Mediolanensis, Milan, 1582), 

traduction de l'italien en français, Lyon, chez 

Benoist Vignieu, 1707.
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Citation 6

Pages 96 à 98

VIVÈS Juan Luis, Livre de l'institution de la femme  

chrétienne tant en son enfance que mariage et viduité,  

avec l'office du mari, (première édition de 1524), 

traduit du latin en français, Anvers, Christofle Plantin, 

1579. 

9



Citation 7
Pages 1 & 2 de la préface

DE LA CHAMBRE Marin Cureau, L'Art de connaître les hommes (première édition de Paris, 1659), 

édition consultée d'Amsterdam, chez Jacques le Jeune, 1660.
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Citation 8
Page 2 de l'Epistre

DE LA CHAMBRE Marin Cureau, L'Art de connaître les hommes (première édition de Paris, 1659), 

édition consultée d'Amsterdam, chez Jacques le Jeune, 1660.
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Citation 9
Page 29

DE LA CHAMBRE Marin Cureau, L'Art de connaître les hommes (première édition de Paris, 1659), 

édition consultée d'Amsterdam, chez Jacques le Jeune, 1660.
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Citation 10

La Superbe (l'Orgueil)

p. 434

 RIPA Césare, Iconologia overo Descrittione dell'Imagini universali 

(Rome, Heredi di Giovanni Gigliotti, 1593),

traduction en français d'après l'édition romaine de 1618,

sous la direction de Piero Buscaroli, Milan, 1992

Citation 11

L'Envie

p. 200

 RIPA Césare, Iconologia overo Descrittione dell'Imagini universali 

(Rome, Heredi di Giovanni Gigliotti, 1593),

traduction en français d'après l'édition romaine de 1618,

sous la direction de Piero Buscaroli, Milan, 1992

13



Citation 12

La Colère

p. 201 et 202

 RIPA Césare, Iconologia overo 

Descrittione dell'Imagini universali 

(Rome, Heredi di Giovanni Gigliotti, 1593),

traduction en français d'après l'édition 

romaine de 1618,

sous la direction de Piero Buscaroli, Milan, 

1992
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Citation 13

La Paresse

p. 5 et 6

 RIPA Césare, Iconologia overo Descrittione  

dell'Imagini universali 

(Rome, Heredi di Giovanni Gigliotti, 1593),

traduction en français d'après l'édition 

romaine de 1618,

sous la direction de Piero Buscaroli, Milan, 

1992
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Citation 14

L'Avarice

p. 32 et 33

 RIPA Césare, Iconologia overo Descrittione dell'Imagini universali

(Rome, Heredi di Giovanni Gigliotti, 1593),

traduction en français d'après l'édition romaine de 1618,

sous la direction de Piero Buscaroli, Milan, 1992
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Citation 15

La Gourmandise

p. 166 et 167

 RIPA Césare, Iconologia overo Descrittione dell'Imagini universali 

(Rome, Heredi di Giovanni Gigliotti, 1593),

traduction en français d'après l'édition romaine de 1618,

sous la direction de Piero Buscaroli, Milan, 1992
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Citation 16

La Luxure

p. 257 à 259

 RIPA Césare, Iconologia overo Descrittione dell'Imagini universali 

(Rome, Heredi di Giovanni Gigliotti, 1593),

traduction en français d'après l'édition romaine de 1618,

sous la direction de Piero Buscaroli, Milan, 1992
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Citation 17

Libidine (Libidineux)

p. 254 à 256

 RIPA Césare, Iconologia overo Descrittione dell'Imagini universali 

(Rome, Heredi di Giovanni Gigliotti, 1593),

traduction en français d'après l'édition romaine de 1618,

sous la direction de Piero Buscaroli, Milan, 1992
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Citation 18

La Fraude

p. 150 et 151

 RIPA Césare, Iconologia overo Descrittione dell'Imagini universali 

(Rome, Heredi di Giovanni Gigliotti, 1593),

traduction en français d'après l'édition romaine de 1618,

sous la direction de Piero Buscaroli, Milan, 1992
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Citation 19

La Mélancolie

p. 261 et 262

 RIPA Césare, Iconologia overo Descrittione dell'Imagini universali 

(Rome, Heredi di Giovanni Gigliotti, 1593),

traduction en français d'après l'édition romaine de 1618,

sous la direction de Piero Buscaroli, Milan, 1992
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Citation 20

La Vanité

p. 452 et 453

 RIPA Césare, Iconologia overo Descrittione dell'Imagini universali 

(Rome, Heredi di Giovanni Gigliotti, 1593),

traduction en français d'après l'édition romaine de 1618,

sous la direction de Piero Buscaroli, Milan, 1992
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Citation 21

L’Hérésie 

p. 175 et 176

 RIPA Césare, Iconologia overo Descrittione dell'Imagini universali 

(Rome, Heredi di Giovanni Gigliotti, 1593),

traduction en français d'après l'édition romaine de 1618,

sous la direction de Piero Buscaroli, Milan, 1992
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Citation 22

Jacques Olivier, 

Alphabet de l'imperfection et malice des femmes, Paris, Jean Petit-Pas, 1617,

Page 16
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Citation 23

Jacques Olivier, 

Alphabet de l'imperfection et malice des femmes, Paris, Jean Petit-Pas, 1617,

Page 92
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Citation 24

Jacques Olivier, 

Alphabet de l'imperfection et malice des femmes, Paris, Jean Petit-Pas, 1617,

Page 93
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Citation 25

Jacques Olivier, 

Alphabet de l'imperfection et malice des femmes, Paris, Jean Petit-Pas, 1617,

Pages 41 et 42
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Citation 26

Jacques Olivier, 

Alphabet de l'imperfection et malice des femmes, Paris, Jean Petit-Pas, 1617,

Page 75
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Citation 27

Jacques Olivier, 

Alphabet de l'imperfection et malice des femmes, Paris, Jean Petit-Pas, 1617,

Pages 308 et 309
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Citation 28

Jacques Olivier, 

Alphabet de l'imperfection et malice des femmes, Paris, Jean Petit-Pas, 1617,

Pages 227 et 228
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Citation 29

Jacques Olivier, 

Alphabet de l'imperfection et malice des femmes, Paris, Jean Petit-Pas, 1617,

Page 121
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Citation 30

Jacques Olivier, 

Alphabet de l'imperfection et malice des femmes, Paris, Jean Petit-Pas, 1617,

Page 190 
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Citation 31

Jacques Olivier, 

Alphabet de l'imperfection et malice des femmes, Paris, Jean Petit-Pas, 1617,

Page 67
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Citation 32

Jacques Olivier, 

Alphabet de l'imperfection et malice des femmes, Paris, Jean Petit-Pas, 1617,

Page 166
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Citation 33

Jacques Olivier, 

Alphabet de l'imperfection et malice des femmes, Paris, Jean Petit-Pas, 1617,

Page 30
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Citation 34

Jacques Olivier, 

Alphabet de l'imperfection et malice des femmes, Paris, Jean Petit-Pas, 1617,

Page 107
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Citation 35

Poème d'un certain François,

cité dans Jacques Olivier, 

Alphabet de l'imperfection et malice des femmes, Paris, Jean Petit-Pas, 1617,

Page 109
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Citation 36
Pages 27 et 28

DE LA CHAMBRE Marin Cureau, L'Art de connaître les hommes (première édition de Paris, 1659), 

édition consultée d'Amsterdam, chez Jacques le Jeune, 1660.
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Des vices féminins

La Fraude

Fraus (la Fraude)

   Philippe Galle (1537 à Haarlem – 1612 à  Anvers)

   École flamande 

   Estampe, gravure en taille-douce

   vers 1590

   H. 15,0 ; L. 9,0 cm

   Série : emblèmes

   Au bas de la gravure : 

   « Escâ pisciculos mures illice fraudo. Et laruata  

dolos qualibet arte struo »

Illustration 36, tirée de l'ouvrage de KIEL (Cornelis 

Van), Prosopographia [...], Anvers, v. 1590

(consultable à la Bibliothèque nationale de France, 

département des estampes et photographies, In-4°, 4 

p. n. ch., titre, frontisp. et 43 pl. gr). 

Figure 1
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Fraus (la Fraude)
Jacques Ier Androuet Du Cerceau (1515 à Paris – 

1585 à Annecy)

École française

(copie d'Aeneas Vico d'après les dessins de Joseph 

Porta dit Salviati)

Estampe, gravure en taille-douce

XVIe siècle

H. 9,1 ; L. 7,2 cm

Série : Moralités

Au bas de la gravure : 

« DECIPIT HAEC MVLTOS PRAETEXTV PACIS 

AMICAE »

Illustration prise dans un recueil de gravures de 

Jacques Ier Androuet Du Cerceau (Ed. 2 b, pet. In-

folio) du département des estampes et photographies 

de la Bibliothèque Nationale de France. 

Figure 2

Déception (la fraude)
Jost Amman (1539-1591)

École suisse 

gravure sur bois en taille-douce

Date de création inconnue

(fin du XVe ou début du XVIe siècle)

H. 12, 6 ; L. 10, 8 cm

Série : Les sept péchés capitaux 

Photographie prise de l'ouvrage : 

BARTSCH Adam von, STRAUSS WALTER L. et 

PETERS JANE S., The illustrated of Bartsch.19 

(par. 1). German masters of the sisteenth century. 

Virgil Solis : intaglio prints and woodcuts, New 

York, Abaris Books, cop. 1987. 

Figure 3
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La Mélancolie

Melancolicus (la mélancolie)

Virgil Solis (1514 à Nuremberg – 1562)

École allemande

Estampe, gravure en taille-douce

XVIe siècle

dimensions inconnues

Série : les quatre tempéraments

Au bas de la gravure : 

« OMN MELANCOLICI STUDIUM SINE 

FINE PERERRANT HAC GENERIS 

CELEBRES PARE FVERE VIR »

Illustration prise dans un recueil de 

gravures de Virgil Solis (SNR- 3(SOLIS, 

Virgilus) dans le département des estampes 

et photographies de la Bibliothèque 

Nationale de France. 

Figure 4
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Melancholia (la mélancolie)

Jacques Ier Androuet Du Cerceau (1515 à Paris – 

1585 à Annecy)

École française

(copie d'Aeneas Vico d'après les dessins de Joseph 

Porta dit Salviati)

Estampe, gravure en taille-douce

XVIe siècle

H. 9,0 ; L. 7,2 cm

Série : Moralités

Au bas de la gravure : 

« HANC CAVEAS MONEO SI ALA CREM VIS 

DVCERE VITAM »

Illustration prise dans un recueil de gravures de 

Jacques Ier Androuet Du Cerceau (Ed. 2 b, pet. In-

folio) du département des estampes et photographies 

de la Bibliothèque Nationale de France. 

Figure 5

Melancholia (la mélancolie)
Jost Amman (1539-1591)

École suisse 

gravure sur bois en taille-douce

Date de création inconnue

(fin du XVe ou début du XVIe siècle)

H. 12, 4 ; L. 10, 7 cm

Série : Les vices

Photographie prise de l'ouvrage : 

BARTSCH Adam von, STRAUSS WALTER L. et 

PETERS JANE S., The illustrated of Bartsch.19 

(par. 1). German masters of the sisteenth century. 

Virgil Solis : intaglio prints and woodcuts, New 

York, Abaris Books, cop. 1987. 

Figure 6
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La vanité

Vanitas (la vanité)

Jacques de Gheyn II

(1565 – 1629)

École flamande

Estampe, gravure en taille-douce

1595 – 1596

H. 27, 8 ; L. 18,5 cm

Au bas de la gravure : 

« O hominum amentes mentes, 

nec inanium inanes, / Quas miseri 

misere dum pereunt pereunt »

Department Prints & Drawings, 

D+F XVIc Mounted Roy,

British Museum, Londres 

(1871, 1209. 468)

Figure 7
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Allegory on vanitas

Willem van Swanenburg

(1580 – 1612)

d'après le dessin de Abrham Bloemaert

(1564 – 1661)

École allemande

      Estampe, gravure en taille-douce

1608, 

H. 26, 5 ; L. 18, 8 cm

Au bas de la gravure : 

« Aspice qui […] vanus eris / D Heynsius »

Department Prints & Drawings, 

D+F XVIIc Mounted Roy,

British Museum, Londres 

(D, 7. 99)

Figure 8
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Des exemples de vertus

« La Sagesse »

Étienne Delaune (1518-1583)

École française 

Estampe, gravure en taille-douce

1569 (Paris)

H. 5, 1 ; L. 3, 8 cm

Série : Suite des Arts libéraux

Une des planches de cette série est 

conservée au cabinet des estampes et 

photographie de la Bibliothèque 

Nationale de France 

(Ed 4 pet.fol.)

Figure 9
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« Temperantia »

Corneille de Lyon (vers 1500-1574)

École française 

Estampe, gravure en taille-douce

v. 1550 (Lyon)

H. 7, 8 ; L. 5, 3 cm

Nom de série inconnu

Une des planches de cette série est 

conservée au cabinet des estampes et 

photographie de la Bibliothèque 

Nationale de France 

(Ed 4b rés)

Impression faite de l'ouvrage Ange ou 

diablesse. La représentation de la femme 

au XVIe siècle de Sara F. MATTHEWS 

GRIECO, Paris, Flammarion, 1991

Figure 10
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Les sept péchés capitaux

L'Orgueil

Pride (l'orgueil)
Heinrich Aldegrever (1502 – entre 1555 et 1561)

École allemande

Estampe, gravure en taille-douce

1552

H. 10,2 ; L. 6,1 cm

Série : The Vices

Au bas de la gravure : « Prima nesendarum vitiosa 

supbia rerum ; Mater et omnigeni sons scaturigo 

mali » [En premier, l'orgueil, la mère 

perverse de tous les crimes et source jaillissante des 

maux de toutes sortes]

Department Prints & Drawings, 

British Museum, Londres (E,4. 388)

Figure 11
L'orgueil

Jacob Matham (1571-1631)

École flamande

(conception par Hendrick Goltzius 

(1558-1617))

Estampe, gravure en taille-douce

1587

H. 21,8 ; L. 14,5 cm

Série : Les vices

Au bas de la gravure : 

« Exerata Deis himinia superbia, nulli ; Heu placeo 

dum nimis ipsa mihi » [Moi, la superbe, irritée 

contre les yeux et les hommes, je ne plais à p

ersonne. Hélas, car je me plais trop pour moi-

même]

Department Prints & Drawings, 

British Museum, Londres (1873,0809,479)

Figure 12
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Superbia (l'orgueil)

Jacques Callot (1592-1635)

École italienne (Florence)

Estampe à l'eau forte

Entre 1617 et 1621

H. 7, 5 ; L. 5, 7 cm

Série : Les sept péchés capitaux

 

Illustration prise dans un recueil de 

gravures des œuvres de de 1607 à 1635 de 

Jacques callot (RESERVE ED-25 (10) – 

Boite écu) du département des estampes et 

photographies de la Bibliothèque Nationale 

de France. 

Figure 13

Superbia (l'orgueil)
Jost Amman (1539-1591)

École suisse 

gravure sur bois en taille-douce

Date de création inconnue

(fin du XVe ou début du XVIe siècle)

H. 12, 0 ; L. 9,8 cm

Série : Les sept péchés capitaux 

Photographie prise de l'ouvrage : 

BARTSCH Adam von, STRAUSS WALTER L. et 

PETERS JANE S., The illustrated of Bartsch.19 

(par. 1). German masters of the sisteenth century. 

Virgil Solis : intaglio prints and woodcuts, New 

York, Abaris Books, cop. 1987. 

Figure 14
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L'orgueil

Hans Burgkmair (1473-1531)

École allemande

Gravure sur bois

Date de création inconnue 

(fin du XVe ou début du XVIe siècle)

H. 16,4 ; L. 7, 4 cm

Série : The Seven Deadly Sins

 

Photographie prise dans l'ouvrage : 

BARTSCH Adam von, STRAUSS WALTER L.

et KOCH Robert Alan, The illustrated of

Bartsch. 16. Early German masters, Jacob Blink,

Georg Pencz, Heinrich Aldegrever, New York,

Abaris Books, cop. 1980, fig. 56, p. 61. 

Figure 15
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L'Envie

Envy (l'envie)
Heinrich Aldegrever (1502 – entre 1555 et 1561)

École allemande

Estampe, gravure en taille-douce

1552

H. 10,2 ; L. 6,2 cm

Série : The Vices

Au bas de la gravure : « Squalida livoris facies 

pallore voracis Sat genus inten, detegit omne mali »

[La face repoussante de l'envie vorace  à cause de 

son teint blême. L'intérieur de son genou découvre 

suffisamment tout ce qu'elle comporte de mauvais]

Department Prints & Drawings, 

British Museum, Londres (E, 4.381)

Bibliothèque municipale de Lyon

(A16ALD000280)

Figure 16
L'envie

Jacob Matham (1571-1631)

École flamande

(conception par Hendrick Goltzius 

(1558-1617))

Estampe, gravure en taille-douce

1587

H. 21,7 ; L. 14,4 cm

Série : Les vices

Au bas de la gravure : 

« Inuidia atra lues successibus aspera faustis ; ipsa 

fit infelix carnificina sui » 

[L'Envie, noire fléau, hostile au succès, elle se fait 

d'elle-même, la malheureuse, son propre bourreau]

Department Prints & Drawings, 

British Museum, Londres (1873,0809.483)

Figure 17
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Invidia (l'envie)

Jacques Callot (1592-1635)

École italienne (Florence)

Estampe à l'eau forte

Entre 1617 et 1621

H. 7, 6 ; L. 5, 7 cm

Série : Les sept péchés capitaux

 

Illustration prise dans un recueil de gravures des

œuvres de de 1607 à 1635 de Jacques callot 

(RESERVE ED-25 (10) – Boite écu) du

département des estampes et photographies de la 

Bibliothèque Nationale de France. 

Figure 18

L'envie 
Hendrick Goltzius (1558-1617)

École flamande

Estampe, gravure en taille-douce

Date de création inconnue 

 (fin du XVe ou début du XVIe siècle)

H. 14, 0 ; L. 10, 8 cm

Série : The Virtues and the Vices

 

Photographie prise de l'ouvrage : 

BARTSCH Adam von et STRAUSS WALTER L., 

The illustrated of Bartsch. 3. Netherlandish artists, 

Hendrik Goltzius, New York, Abaris Books, cop. 

1982, p. 88. 

Figure 19
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La Colère

Anger (la colère)

Heinrich Aldegrever (1502 – entre 1555 et   1561)

École allemande

Estampe, gravure en taille-douce

1552

H. 10,2 ; L. 6,1 cm

Série : The Vices

Au bas de la gravure : « Praecipiti nullus furor est 

rabiosor Ira Tempore quae patrat mille nefanda 

brevi »  [Aucune folie n'est plus enragée que la folle 

colère qui perpètre milles crimes en peu de temps]

Department Prints & Drawings, 

British Museum, Londres (E, 4.389)

Bibliothèque municipale de Lyon

(A16ALD000281)

Figure 20
La colère
Jacob Matham (1571-1631)

École flamande

(conception par Hendrick Goltzius 

(1558-1617))

Estampe, gravure en taille-douce

1587

H. 21,5 ; L. 14,0 cm

Série : Les vices

Au bas de la gravure : 

« Ira ferox, ratione carens, stimulata furove ; 

Quodlibet aggredior feruida atroxque nefas »

[La colère farouche dépourvue de raison, excitée par 

la fureur, bouillante et atroce, j’entreprends 

n'importe quels méfaits]

Department Prints & Drawings, 

British Museum, Londres (1928,1212.66)

Figure 21
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La colère 

Hendrick Goltzius (1558-1617)

École flamande

Estampe, gravure en taille-douce

Date de création inconnue 

(fin du XVe ou début du XVIe siècle)

H. 13, 9 ; L. 10, 7 cm

Série : The Virtues and the Vices

 

Photographie prise de l'ouvrage : 

BARTSCH Adam von et STRAUSS WALTER L., 

The illustrated of Bartsch. 3. Netherlandish artists, 

Hendrik Goltzius, New York, Abaris Books, cop. 

1982, p. 87. 

Figure 22
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La Paresse

Idleness (la paresse)

Heinrich Aldegrever (1502 – entre 1555 et   1561)

École allemande

Estampe, gravure en taille-douce

1552

H. 10,3 ; L. 6,2 cm

Série : The Vices

Au bas de la gravure : « Foeda pusillanimes pgignit 

Acedia mentes Inficit et repta pectora magna lue »

[L'Acédie honteuse rend les esprits plus inanimés et 

infecte d'une grave maladie les cœurs où elle

s’incise]

Department Prints & Drawings, 

British Museum, Londres (E, 4.391)

Bibliothèque municipale de Lyon

(A16ALD000285)

Figure 23
La paresse
Jacob Matham (1571-1631)

École flamande

(conception par Hendrick Goltzius 

(1558-1617))

Estampe, gravure en taille-douce

1587

H. 21,8 ; L. 14,4 cm

Série : Les vices

Au bas de la gravure : 

« Segnities enorme malum fuuenumg, Senumq, At 

fuuernum Syren blanda, querela Senum »

[ La Paresse est un immense, séduisante pour les 

jeunes et objets de plèbe pour les vieillards]

Department Prints & Drawings, 

British Museum, Londres (1873,0809.485)

Bibliothèque nationale de Lyon (A16ALD000285)

Figure 24
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Pigritia (la paresse)

Jacques Callot (1592-1635)

École italienne (Florence)

Estampe à l'eau forte

Entre 1617 et 1621

H. 7, 6 ; L. 5, 7 cm

Série : Les sept péchés capitaux

 

Illustration prise dans un recueil de 

gravures des œuvres de de 1607 à 1635 de 

Jacques callot (RESERVE ED-25 (10) – 

Boite écu) du département des estampes et 

photographies de la Bibliothèque Nationale 

de France. 

Figure 25

La paresse

Hendrick Goltzius (1558-1617)

École flamande

Estampe, gravure en taille-douce

Date de création inconnue 

(fin du XVe ou début du XVIe siècle)

H. 14, 0 ; L. 10, 7 cm

Série : The Virtues and the Vices

 

Photographie prise de l'ouvrage : 

BARTSCH Adam von et STRAUSS WALTER L., 

The illustrated of Bartsch. 3. Netherlandish artists, 

Hendrik Goltzius, New York, Abaris Books, cop. 

1982, p. 91. 

Figure 26
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L'Avarice

Avarice ( l'avarice)

Heinrich Aldegrever (1502 – entre 1555 et 1561)

École allemande

Estampe, gravure en taille-douce

1552

H. 10,1 ; L. 6,1 cm

Série : The Vices

Au bas de la gravure : 

« Proditor  infidus raptor  pietatis  inermus  Miles  Avaritiam  

sponte sequutur hera »

[Le traître sans foi ni loi, le ravisseur de la piété, le milan  

sans  défense  suivent  d'eux-mêmes  l'Avidité  comme  une  

maitresse]

Department Prints & Drawings, 

British Museum, Londres (E, 4.392.+)

Bibliothèque municipale de Lyon

(A16ALD000284)

Figure 27
L'avarice
Jacob Matham (1571-1631)

École flamande 

(conception par Hendrick Goltzius 

(1558-1617))

Estampe, gravure en taille-douce

1587

H. 21,7 ; L. 14,4 cm

Série : Les vices

Au bas de la gravure : 

« Perdita Avarities, corrasis obruta, vivos, Magnas 

inter opes (heu mihi) semper inops »

[La cupidité perverse, couverte du fruit de mes 

rapines, je vis au milieu de grandes richesses, hélas 

pour moi toujours indigentes]

Department Prints & Drawings, 

British Museum, Londres (1873,0809.484)

Figure 28
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 L'avarice 
Hans Burgkmair (1473-1531)

École allemande

Gravure sur bois

Date de création inconnue 

(fin du XVe ou début du XVIe siècle)

H. 16,4 ; L. 7, 4 cm

Série : The Seven Deadly Sins

 

Photographie prise dans l'ouvrage : 

BARTSCH Adam von, STRAUSS WALTER L.

et KOCH Robert Alan, The illustrated of

Bartsch. 16. Early German masters, Jacob Blink,

Georg Pencz, Heinrich Aldegrever, New York,

Abaris Books, cop. 1980, fig. 56, p. 61. 

Figure 29

L'avarice 

Hendrick Goltzius (1558-1617)

École flamande

Estampe, gravure en taille-douce

 Date de création inconnue 

(fin du XVe ou début du XVIe siècle)

 H. 13, 7 ; L. 10, 7 cm

Série : The Virtues and the Vices

 

 Photographie prise de l'ouvrage : 

 BARTSCH Adam von et STRAUSS 

WALTER L., The illustrated of Bartsch. 3. 

Netherlandish artists, Hendrik Goltzius, 

New York, Abaris Books, cop. 1982, p. 86. 

Figure 30
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Avaritia (l'avarice) 

Jacques Callot (1592-1635)

École italienne (Florence)

Estampe à l'eau forte

Entre 1617 et 1621

H. 7, 6 ; L. 5, 6 cm

Série : Les sept péchés capitaux

 

Illustration prise dans un recueil de gravures des

œuvres de de 1607 à 1635 de Jacques callot 

(RESERVE ED-25 (10) – Boite écu) du

 département des estampes et photographies de la   

Bibliothèque Nationale de France. 

Figure 31
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La Gourmandise

Gluttony (la gourmandise)

Heinrich Aldegrever (1502 – entre 1555 et 1561)

École allemande

Estampe, gravure en taille-douce

1552

H. 10,1 ; L. 6,1 cm

Série : The Vices

Au bas de la gravure : 

« Inglunie sensus […] vana suo »

 [La gloutonnerie à la gueule repoussante, abrutie la 

conscience  en  prouvant  des  joies  vaines  par  sa  

compagnie]

Department Prints & Drawings, 

British Museum, Londres (E, 4.390)

Figure 32

La gourmandise
Jacob Matham (1571-1631)

École flamande 

(conception par Hendrick Goltzius 

(1558-1617))

Estampe, gravure en taille-douce

1587

H. 21,6 ; L. 14,4 cm

Série : Les vices

Au bas de la gravure : 

« Lauta Gula facies, et splendida mensa Layai, Heu 

quot pracipites dat, dedit atq[ue] dabit »

 [La gloutonnerie du visage gras et le superbe 

service éclatant de Bacchus, hélas, combien elle 

cause, a causé et causera de déchéances]

Department Prints & Drawings, 

British Museum, Londres (1873,0809.480)

Figure 33
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Gula (la gourmandise) 
 Jacques Callot (1592-1635)

 École italienne (Florence)

 Estampe à l'eau forte

 Entre 1617 et 1621

 H. 7, 6 ; L. 5, 8 cm

 Série : Les sept péchés capitaux

 

Illustration prise dans un recueil de gravures des

œuvres de de 1607 à 1635 de Jacques callot 

(RESERVE ED-25 (10) – Boite écu) du

département des estampes et photographies de la   

Bibliothèque Nationale de France. 

Figure 34

 

La gourmandise

Hendrick Goltzius (1558-1617)

École flamande

Estampe, gravure en taille-douce

Date de création inconnue 

(fin du XVe ou début du XVIe siècle)

H. 14, 0 ; L. 10, 7 cm

Série : The Virtues and the Vices

 

Photographie prise de l'ouvrage : 

BARTSCH Adam von et STRAUSS WALTER L., 

The illustrated of Bartsch. 3. Netherlandish artists, 

Hendrik Goltzius, New York, Abaris Books, cop. 

1982, p. 90

Figure 35
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La Luxure 

Lust (la luxure)

Heinrich Aldegrever (1502 – entre 1555 et 1561)

École allemande 

Estampe, gravure en taille-douce

1552

H. 10,2 ; L. 6,1 cm

Série : The Vices

Au bas de la gravure : 

« Derimit ingenuas animi caligine vires Contemptrix 

summi spurca Libido Dei »

Department Prints & Drawings, 

British Museum, Londres (E, 4.392)

Figure 36

La luxure
Jacob Matham (1571-1631)

École flamande 

(conception par Hendrick Goltzius 

(1558-1617))

Estampe, gravure en taille-douce

1587

H. 21,7 ; L. 14,4 cm

Série : Les vices

Au bas de la gravure : 

« Omnia peruertit veneris voesana Libido, jura 

fidem, patriam, seq[ue], suosq[ue] Deos »

Department Prints & Drawings, 

British Museum, Londres (1873,0809.481)

Figure 37
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Luxuria (la luxure)

Jacques Callot (1592-1635)

École italienne (Florence)

Estampe à l'eau forte

Entre 1617 et 1621

H. 7, 7 ; L. 5, 7 cm

Série : Les sept péchés capitaux

 

Illustration prise dans un recueil de gravures des 

œuvres de de 1607 à 1635 de Jacques callot 

(RESERVE ED-25 (10) – Boite écu) du

 département des estampes et photographies de

 la Bibliothèque Nationale de France. 

Figure 38

La luxure 
Hendrick Goltzius (1558-1617)

 École flamande

 Estampe, gravure en taille-douce

 Date de création inconnue 

 (fin du XVe ou début du XVIe siècle)

 H. 13, 8 ; L. 10, 7 cm

 Série : The Virtues and the Vices

 

 Photographie prise de l'ouvrage : 

BARTSCH Adam von et STRAUSS WALTER L., 

The illustrated of Bartsch. 3. Netherlandish artists, 

Hendrik Goltzius, New York, Abaris Books, cop. 

1982, p. 89. 

Figure 39
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Des emblèmes du vice au masculin

La Paresse

« PARESSE », pages 103 et 104

de Toutes les emblèmes de M. Andre Alciat de nouveau translatez en Françoys

d'André ALCIAT (1ère édition des Emblemata à Augsbourg, 1531), 

traduit par B. Aneau III et P. Eskrich, Lyon, chez Guillaume Rouille, 1558.

Figure 40
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« Contre l'oisiveté », Discours XII, p. 141

du Recueil d'emblèmes divers de Jean BAUDOIN 

(première édition de 1643), 

Paris, 1675. 

Figure 41

La Gourmandise

 

« GOURMANDIE », page 112

de Toutes les emblèmes de M. Andre Alciat de nouveau  

translatez en Françoys d'André ALCIAT

(1ère édition des Emblemata à Augsbourg, 1531), 

traduit par B. Aneau III et P. Eskrich, Lyon,

chez Guillaume Rouille, 1558.

Figure 42
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« Contre la gourmandise », Discours IX p. 127 

du Recueil d'emblèmes divers de Jean BAUDOIN 

(première édition de 1643), 

Paris, 1675. 

Figure 43

L’Amour de soi-même

« AMOUR DE SOYMESME », page 91

de Toutes les emblèmes de M. Andre Alciat de nouveau  

translatez en Françoys d'André ALCIAT

(1ère édition des Emblemata à Augsbourg, 1531), 

traduit par B. Aneau III et P. Eskrich, Lyon,

chez Guillaume Rouille, 1558.

Figure 44
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« Contre l'amour de soi-même », Discours XIII, p. 157

du Recueil d'emblèmes divers de Jean Baudoin (première édition 

de 1643), 

Paris, 1675. 

Figure 45
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La « mauvaise » femme en société

La sorcière

La sorcière

Albrecht Dürer (1471-1528) 

École  allemande

Estampe à l'eau forte 

1500

H. 11, 4 ; L. 7, 1 cm

Department Prints & Drawings, 

German XVIc Unmounted Roy,

British Museum, Londres 

(Exemplaire n° E, 4. 126 sur les trois 

conservés) 

Figure 46
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The Witches' Sabbath

(le Sabbat des sorcières)

Hans Baldung Grien (vers 1484-1545)

École allemande 

Gravure sur bois en couleur

(tons bruns et orangés)

1510

H. 37, 1 ; L. 25, 4 cm

Department Prints & Drawings, 

German XVIc Mounted Roy,

British Museum, Londres 

(1834, 0712. 73)

Figure 47
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Witch or Saint Margare  t  

(sorcière ou Sainte Margaret)

Agostino Veneziano (vers 1490-1540)

École italienne 

Estampe, gravure en taille-douce

1510-1520

H. 15, 8 ; L. 11, 9 cm

Department Prints & Drawings, 

German XVIc Mounted Roy,

British Museum, Londres 

(1873,  0809. 735)

Figure 48

73



Sur le chemin du sabbat

Marcantonio Raimondi (1480-1534)

d'après Girolamo Genga (1476-1551)

École italienne

Estampe, gravure en taille-douce

1520

H. 30 ; L. 54,5 cm

Cabinet des estampes et des dessins de Strasbourg

(77.002.0.57 ; 77.R.2011.0309)

Figure 49
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Le diable domestique ou l'épouse aux multiples défauts

          « LA VRAYE FEMME »

Anonyme

École française

Estampe, gravure en taille-douce

Avant 1640

H. 15, ; L. 11, 5 cm

Au bas de la gravure : 

(coupé sur cette planche)

« Ce monstre horrible a double 

teste, 

Passant ne t'effraye il point ; 

Et toutes fois ô grosse beste

Tu las a tes costes asses souvent 

conjoint.

Considere ce Monstre infame

Qui n'entend aucune raison

Tu verras que c'est une femme, 

Qui est Ange à l’Église et diable 

en la maison »

Une des planches de cette série est 

conservée au cabinet des estampes 

et photographie de la Bibliothèque 

Nationale de France (Tf rés. Fol.)

Figure 50
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Branle des folles

Anonyme

vers 1560

École française

Estampe, gravure en taille-douce

H. 29 ; L. 50 cm

Sur le piédestal au centre est inscrit :

« La Trompette : Folles que l'on lie / Pour ce branle avancer /

De ma trompe jolie / Je vous feray danser »

Autour de la trompettiste se trouvent 15 femmes qui symbolisent les principaux défauts :

« la Sagefolle, la Curieuse, la Paresseuse, la Jasarde ([Bavarde], l'Ennvieuse, la Médisante,

la Ficte, l'Ambitieuse, la Flatteuse, la Luenneuse, la Querelleuse, la (grosse) Gloutonne,

la (maigre) Avaritieuse, la Prodigue, la Berulice [Berlue] »

Illustration prise dans l'ouvrage de RIOUX Jean-Pierre (dir.), SIRINELLI Jean-François (dir.), CROIX Alain et 

QUIÉNART Jean [et al.], Histoire culturelle de la France. 2. De la Renaissance à l'aube des Lumières, tome 2, 

Paris, éd. du Seuil, 2005.

Une des planches de cette série est conservée au cabinet des estampes 

et photographie de la Bibliothèque nationale de France (Tf. 2. fol. 99)

Figure 51
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 L’Homme fourré de malices

              Abraham Bosse (1602-1676)

    École française

    Estampe, gravure en taille-douce

    XVIIe siècle

    H. ?; L. ? cm

Cette planche est conservée au département 

des estampes et de la photographie de la 

Bibliothèque Nationale de France (RESERVE 

QB-201 (40)-FOL). Elle appartient au recueil 

de la collection Michel Hennin, Estampes 

relatives à l'Histoire de France, Tome 40, 

Pièces 3574-3658, période : 1650-1652. 

     Au bas de la gravure : 

     « Je ne vois point que le Graveur

      Ait pour raison que son caprice, 

      Quand il appelle ce Resveur

      Un homme fourré de malice. 

      Car sil est tout chargé de maux, 

      D'où procedent ils que de testes   

     De ces dangereux Animaux, 

                                                                                    Qui trompent les plus fines bestes. 

             Tout ce qu'il a de vicieux

                           Ne vient donc pas de sa nature, 

            Ou bien sil est malicieux, 

             Il s'en faut prendre a sa fourrure »

    

Figure 52
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« La dispute pour la culotte »

La dispute pour la culotte

Israhel van Meckenem (1445-1503)

École flamande ? 

Estampe sur cuivre

Fin du XVe siècle (vers 1480)

H. 16 ; L. 10,5 cm

Une des planches de cette série est 

conservée au département des estampes 

et de la photographie de la Bibliothèque 

Nationale de France

(Ea 48 b RESERVE)

Gravure trouvée dans l'ouvrage de Laure 

BEAUMONT-MAILLET,

 La guerre des sexes. Les albums du 

cabinet des estampes, Albin Michel, 

1984, chapitre 2 : « La dispute pour la 

culotte », ill. 4, p. 14.

Figure 53
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« La dispute pour la culotte »
Anonyme

éditée chez Joos de Bosscher

Estampe en taille-douce (sur cuivre)

1remoitié du XVIIe siècle

H. 25 ; L. 38,5 cm

Inscription en haut à droite de la gravure :

Aut amat, aut odit Mvlier, nil tertium habere

Diertur : infanum ni foret Imperium.

Vnde superba fuum cognt susstare maritum :

Et bretata, tenet belltta Jigna, MANVM »

Traduction : 

« Où la femme gouverne, portant la bannière,

Et des brayes avec : le tout y va derrière »

Une des planches de cette série est conservée au département

des estampes et de la photographie de la Bibliothèque Nationale de France

(Tf 2, RESERVE)

Gravure scannée ci-présente provenant de l'ouvrage de Laure BEAUMONT-MAILLET,

 La guerre des sexes. Les albums du cabinet des estampes, Albin Michel, 1984, chapitre 2 : « La dispute pour la 

culotte », ill. 5, p. 15.

Figure 54
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  [sans titre]

   Martin Treu 

   École allemande ? 

   Entre 1540 et 1543

Gravure scannée provenant de l'ouvrage de 

Nathalie Zemon DAVIS, Les cultures du 

peuple : rituels, savoirs et résistances au XVIe  

siècle, traduit en français par Marie-Noëlle 

Bourguet, Paris, Aubier Montaigne, 1979, ill. 8 

b), p. 438. 

On retrouve cette gravure dans l'ouvrage 

d'Adam BARTSCH, Le peintre graveur,  

Leipzig, 1854-1876, 9, 77. 

   

   

Figure 55
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Lustucru, le façonneur de femmes vertueuses

« Opérateur céphalique     »
Anonyme

éditée chez Boudan

Estampe en taille-douce (sur cuivre)

1659 ?

H. 24 ; L. 34,5 cm

Une des planches de cette série est conservée au département 

des estampes et de la photographie de la Bibliothèque Nationale de France

(Tf 2, RESERVE)

Gravure scannée ci-présente provenant de l'ouvrage de Laure BEAUMONT-MAILLET,

 La guerre des sexes. Les albums du cabinet des estampes, Albin Michel, 1984, chapitre 3 : « Lustucru, opérateur 

céphalique », ill. 17, p. 25.

Figure 56
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« Le Fournox de Jean Tangous »
Anonyme

éditée chez C. Binet

Estampe en taille-douce (sur cuivre)

vers 1660-1670

H. 25 ; L. 36,5 cm

Une des planches de cette série est conservée au département 

des estampes et de la photographie de la Bibliothèque Nationale de France

(coll. Hennin, t. 29, n° 2576)

Gravure scannée ci-présente provenant de l'ouvrage de Laure BEAUMONT-MAILLET,

 La guerre des sexes. Les albums du cabinet des estampes, Albin Michel, 1984, chapitre 3 : « Lustucru, opérateur 

céphalique », ill. 26, p. 34.

Figure 57
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« Le massacre de Lustucru par les femmes »

Anonyme

Estampe en taille-douce

Éditée chez Jacques Lagniet

avant 1660

H. 18 ; L. 18 cm

Une des planches de cette série est conservée au département 

des estampes et de la photographie de la Bibliothèque Nationale de France

(Tf 7 (4°))

Gravure scannée ci-présente provenant de l'ouvrage de Laure BEAUMONT-MAILLET,

 La guerre des sexes. Les albums du cabinet des estampes, Albin Michel, 1984, chapitre 3 : « Lustucru, opérateur 

céphalique », ill. 21, p. 29.

Figure 58
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« La grande destruction de Lustucru par les femmes fortes et vertueuses »

Sébastien Leclerc (1637-1714)

Estampe en taille-douce (sur cuivre)

1663

H. 23 ; L. 33 cm

Une des planches de cette série est conservée au département 

des estampes et de la photographie de la Bibliothèque Nationale de France

(Ed 59 a (f°))

Gravure scannée ci-présente provenant de l'ouvrage de Laure BEAUMONT-MAILLET,

 La guerre des sexes. Les albums du cabinet des estampes, Albin Michel, 1984, chapitre 3 : « Lustucru, opérateur 

céphalique », ill. 20, p. 28.

Figure 59
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L'exemple historique d'une figure de « mauvaise » femme

Cléopâtre VII

Cleopatra

Allaert Claesz  (1498 – 1564) 

École flamande 

Estampe, gravure en taille-douce

1520 – 1530

H. 8 ; L. 5, 8 cm

Department Prints & Drawings, 

D + F XVIc Unmounted Roy,

British Museum, Londres 

(1919, 0616. 53)

Figure 60
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Kleopatra

Hans Sebald Beham 

(1500 - 1550)

École allemande

Estampe, gravure en taille-

douce

1529

H. 8, 2 ; L. 4, 7 cm

Department Prints & Drawings, 

German Post – Binder Small,

British Museum, Londres 

(1850, 0223. 79)

Figure 61
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Cleopatra

Agostino Veneziano (1490 – 1540) 

d'après le dessin de Baccio Bandinelli 

(1493 - 1560)

École italienne

Estampe, gravure en taille-douce

1519 – 1530 (1515?)

H. 22, 2 ; L. 13, 8 cm

Department Prints & Drawings, 

Italian XVIc Mounted Roy,

British Museum, Londres 

(1863, 1114. 750)

Figure 62
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    © Bibliothèque nationale de France

La « Haine »

LORRIS (Guillaume de) et MEUNG (Jean de),

Le Roman de la Rose, Paris, s.d. (1380 ? 1400?),

Folio 1v (NQ-C-001961).

Manuscrit peint conservé à la Bibliothèque Nationale de France,

collection du Duc de la Vallière,

(photo prise sur le site internet des expositions / les galeries virtuelles de la BnF).

Figure 63
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Exemple des médaillons sculptés (de quadrilobes) en bas-relief illustrant 

les vices et les vertus, présentés sur le soubassement droit du portail central,

dit du Beau Dieu, de la cathédrale Notre-Dame d'Amiens

(portail édifié à partir de 1220)

Figure 64

L'humilité (détail)

Un des médaillons sculptés  en bas-relief  

présenté  sur  les  soubassements  du  portail

central, dit du Beau Dieu, de la cathédrale

Notre-Dame d'Amiens, Amiens

Début du XIIIe siècle (vers 1220)

Figure 65
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De droite à gauche : 

l'Orgueil sur un lion tenant très certainement un aigle ; un démon ; et la gueule de Léviathan

De droite à gauche :

l'Envie sur un chien ; la Luxure sur un bouc ; et l'Avarice sur un blaireau ou une taupe tenant des deux mains des 

bourses d'argent
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De droite à gauche :

la Paresse sur un âne, la Colère ; et la Gourmandise sur un loup (?)

Le défilé des sept Péchés capitaux
(détails)

Peinture murale

première moitié du XVIe siècle

église de la Masse, mur sud de la Nef

(Les Junies, Lot (46), France)

Photographies recadrées prises sur le site des patrimoines en Midi-Pyrénnées

[URL : http://patrimoines.midipyrenees.fr/fr/rechercher/recherche-base-de-donnees/index.html?

notice=IM46000813]

Figure 66
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Échiquier en « forme d’Ève »

Anonyme

Estampe, gravure sur bois

École française (Toulouse)

1534

H. 25,7 ; L. 17 cm

Pièce tirée de l'ouvrage : 

DU PONT Gratien (seigneur de Drusac), Controverses des sexes masculin et féminin, Toulouse, Jacques 

Colomiez, 1534

[un exemplaire de cet ouvrage se trouve à la Bibliothèque municipale de Toulouse : Res. B XVI 300 – Fol. 53V]

Figure 67
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© Musée des Augustins

La femme au serpent

Anonyme

Sculpture, Bas-relief, marbre

École française

1101 ? - 1200 ?

H. 111 ; L. 40 ; P. 26 cm

Œuvre conservée au Musée des Beaux-Arts de Toulouse

(le musée des Augustins)

Exposée dans la salle romane

(N° inventaire : ME 254)

Figure 68
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douce]....................................................................................................................................................p. 81

[Fig. 57]   Anonyme, « Le Fournox de Jean Tangous », éditée chez C. Binet (Paris), école française, 

vers 1660-1670 [BnF, Département des estampes et de la photographie (coll. Hennin, t. 29, n° 2576) ; 

H. 25 – L. 36,5 cm, taille-douce]..........................................................................................................p. 82

[Fig. 58]   Anonyme, « Le massacre de Lustucru par les femmes », éditée chez Jacques Lagniet (Paris), 

école française avant 1660 [BnF, Département des estampes et de la photographie (Rf 7 (4°)) ; H. 18 – 

L. 18 cm, taille-douce]..........................................................................................................................p. 83
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[Fig. 59]   Sébastien Leclerc, « La grande destruction de Lustucru par les femmes fortes et vertueuses », 

école française, 1663 [BnF, Département des estampes et de la photographie (Ed 59 a (f°)) ; H. 23 – L. 

33 cm, taille-douce]..............................................................................................................................p. 84 

L'exemple historique d'une figure de « mauvaise » femme

Cléopâtre VII

[Fig. 60]   Allaert Claesz, « Cleopatra », école flamande, entre 1520 et 1530 [British Museum of 

London, Department Prints & Drawings, D + F XVIc Unmounted Roy (1919, 0616. 53) ; H. 8 – L. 5,8 

cm, taille-douce]...................................................................................................................................p. 85

[Fig. 61]   Hans Sebald Beham, « Kleopatra », école allemande, 1529 [British Museum of London, 

Department Prints & Drawings, German Post – Binder Small (1850, 0223. 79) ; H. 8,2 – L. 4,7 cm, 

taille-douce]..........................................................................................................................................p. 86

[Fig. 62]   Agostino Veneziano d'après Baccio Bandinelli, « Clœpatra », école italienne, entre 1519 et 

1530 [British Museum of London, Department Prints & Drawings, Italian XVIc Mounted Roy (1863, 

1114. 750) ; H. 22,2 – L. 13,8 cm, taille-douce]...................................................................................p. 87
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• Illustrations complémentaires  

[Fig. 63]    La « Haine », entre 138 et 1400 [Illustration tirée du manuscrit : LORRIS (Guillaume de) et 

MEUNG (Jean de), Le Roman de la Rose, Paris, s.d. (1380 ? 1400?), conservé à la BnF dans la 

collection du Duc de la Vallière (Folio 1v (NQ-C-001961))]...............................................................p. 89

[Fig. 64]   Exemple des médaillons sculptés (de quadrilobes) en bas-relief illustrant les vices et les 

vertus, présentés sur le soubassement droit du portail central, dit du Beau Dieu, de la cathédrale Notre-

Dame d'Amiens [portail édifié à partir de 1220]..................................................................................p. 90

[Fig. 65]   « l'humilité » [détail], Un des médaillons sculptés en bas-relief présenté sur les 

soubassements du portail central, dit du Beau Dieu, de la cathédrale Notre-Dame d'Amiens, Amiens 

[Début du XIIIe siècle (vers 1220)].......................................................................................................p. 90

[Fig. 66]   « Le défilé des sept Péchés capitaux » [détail], peinture murale, première moitié du 

XVIe siècle, église de la Masse, mur sud de la Nef [Les Junies, Lot (46), France].....................p. 91 et 92

[Fig. 67]   Anonyme, « Échiquier en forme d’Ève », école française (Toulouse), 1534 [Illustration tirée 

de l'ouvrage : DU PONT Gratien (seigneur de Drusac), Controverses des sexes masculin et féminin,  

Toulouse, Jacques Colomiez, 1534 dont un des exemplaires se trouve à la Bibliothèque municipale de 

Toulouse (Res. B XVI 300 – Fol. 53V) ; H. 25,7 – L. 17 cm, gravure sur bois]..................................p. 93

[Fig. 68]   Anonyme, « la femme au serpent », école française, Sculpture, Bas-relief en marbre, 1110 ? - 

1200 ?, conservé au Musée des Beaux-Arts de Toulouse (le musée des Augustins), exposée dans la salle 

romane...................................................................................................................................................p. 94
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La synthèse des observations faites lors de la soutenance

JURY composé de :

• Mr PASCAL Julien (directeur de recherche)

• Mme DUHEM Sophie (professeur d'histoire de l'art moderne)

Dans l'ensemble, le jury a trouvé le sujet du mémoire très intéressant et agréable à lire. De 

plus, le travail de recherche a été jugé rigoureux, notamment de part la multitude des lectures 

effectuées. 

En ce qui concerne la forme, plusieurs remarques ont été formulées. Tout d'abord, l'écriture 

est  trop compacte.  Il faut y remédier en aérant le corps du texte.  Il y a également trop de  

répétitions, aussi bien dans le vocabulaire employé que dans le développement. L'écriture est 

lisible, cependant il y trop de fautes d'orthographe et de grammaire, et ce à chaque page. De 

plus,  certaines  formulations  sont  maladroites.  Pour  exemple,  la  phrase  « faire  passer  un 

message » n'est pas correcte. Il y a également des confusions de termes, et même parfois des 

contre sens. Certains mots sont récurrents tels que « acerbes » et le « nous » peut être évité. 

Sur le fond, le jury a constaté plusieurs erreurs. Dans l'ensemble, le développement est plutôt 

bien construit. Cependant, certaines passages méritent d'être synthétiser. De plus, force est de 

constater que l'auteur présente souvent des difficultés à formuler le fond de sa pensée, ce qui 

peut être un frein dans la lecture du texte. 

Concernant le choix des sources utilisées, il a été jugé pertinent sauf pour ce qui est de la 

traduction française du dictionnaire iconographique de Césare Ripa,  Iconologia, publiée par 

Jean Baudoin en 16432. Il a été conseillé de faire directement référence à la source d'origine. 

Aussi bien pour les sources que pour la bibliographie, le choix des thématiques n'a pas été 

approuvé. Les ouvrages ne sont pas rangés comme il se doit. Ces parties des données de la 

2 BAUDOIN Jean, Iconologie, où les principales choses qui peuvent tomber dans la pensée touchant les Vices  
et les Vertus sont représentées sous diverses figures, traduction de l'édition italienne de Césare Ripa, 
(1ère édition à Rome, 1593), Paris, Guillemot, 1643.
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recherche sont donc à revoir. Il en est de même en ce qui concerne l'historiographie du sujet 

d'étude. Il ne s'agit pas à proprement dit de l'histoire de l'analyse du sujet mais d'une reprise de 

la  bibliographie  commentée.  Puis,  un  manque  a  été  observé  dans  les  ressources 

bibliographiques :  il  s'agit  de  la  question  religieuse  qui  mérite  une  étude  un  peu  plus 

approfondie. 

L'avant-propos  a  été  jugé  intéressant  notamment  en  ce  qui  concerne  l'énumération  des 

difficultés  à surmonter dans le  cadre de ce travail  de recherche.  Dès l'introduction,  le jury 

constate  que  l'auteur  n'a  pas  suffisamment  mis  de  distances  avec  son sujet.  En  effet,  il  a 

tendance à prendre partie en faveur des femmes et cela se ressent. Bien que le thème de l'étude 

est celui de « l'image négative de la femme », il est important de parler également des vertus 

féminines qui ont été valorisées à l'époque moderne. Il ne faut pas oublier la vision positive des 

femmes bien qu'elle ne soit pas l'objet d'étude. Il est nécessaire également de montrer les vices 

communs aux hommes et aux femmes afin de faire des comparaisons. De plus, au sein de 

l'introduction, les termes ne sont pas suffisamment définis. Il est important de différencier le 

terme « vice » de « péché » et de les expliquer. 

Le chapitre rédigé a fait l'objet de plusieurs remarques. En ce qui concerne la première partie 

sur  la  perception  de  la  femme  aux  XVIe et  XVIIe siècles,  il  semble  qu'elle  soit  bien  plus 

développée et approfondie que la partie suivante. Cependant, certains manques sont à repérer. 

Tout  d'abord,  tout  au  long  de  cette  partie,  il  n'y  a  pas  d'illustrations  mais  seulement  des 

références documentaires. De plus, les informations au sujet  des auteurs cités manquent. Il 

serait opportun d'en apprendre un peu plus sur ces agents « misogynes » de la « querelle des 

Femmes » afin d'être en mesure d'analyser leur point de vue. De plus, il faut directement faire 

référence aux sources au lieu de dire « d'après tel auteur ». Concernant la seconde partie sur la 

femme « vicieuse » dans la gravure du XVIe siècle, elle a été jugée intéressante et l'analyse des 

estampes « bonne ». 

En conclusion, il serait intéressant de se questionner sur l'évolution des mentalités au sujet 

des femmes au fil des siècles, et d'analyser de ce fait les images qui en découlent. 
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